
De nouveaux partis politiques?

Description

Entretien avec Dominique Colas, Professeur de sciences politiques Ã  l’IEP de Paris et Ã  
l’UniversitÃ© de Paris-Dauphine.

Comment qualifier aujourd’hui le rÃ©gime politique russe en utilisant les standards 
occidentauxÂ ?

C’est un rÃ©gime unique, dont la comparaison ne peut que faire ressortir des diffÃ©rences radicales
qui l’inscrivent dans un autre espace politique. La raison principale est l’absence d’un systÃ¨me de
partis politiques. Il y a des organisations politiques nombreuses lors des Ã©lections lÃ©gislatives, et
un parti, hÃ©ritier de l’URSS, qui seul peut Ãªtre qualifiÃ© de parti politique. Je suis prÃªt Ã  soutenir
dans son cÃ´tÃ© paradoxal, l’idÃ©e selon laquelle il y a un parti unique, le parti communiste. Il n’a pas
du tout le mÃªme pouvoir qu’Ã  l’Ã©poque soviÃ©tique, mais la dÃ©mocratie ne peut pas fonctionner
de faÃ§on rÃ©elle et efficace.

Pensez vous que la coalition autour de B.Â Eltsine ne peut pas constituer un partiÂ ?

Traditionnellement, le prÃ©sident Ã©mane toujours d’un parti politique qui recueille de faÃ§on
constante, un pourcentage significatif de l’Ã©lectorat. Notre Maison la Russie regroupait aux
Ã©lections de 1995 un peu plus de 10% de l’Ã©lectorat et c’est l’addition de votes pour le gÃ©nÃ©ral
Lebed et pour des petits groupes qui est parvenue Ã  constituer la majoritÃ© prÃ©sidentielle. Le
phÃ©nomÃ¨ne est plus frappant encore aux Ã©lections parlementaires pour lesquelles sont
combinÃ©s deux modes de scrutin: un scrutin proportionnel et un scrutin de type majoritaire. En 1995,
Ã  la proportionnelle, sur 45 groupes qui se sont prÃ©sentÃ©s sur les listes, seuls quatre ont reÃ§u
plus de 10Â % des voix . Les votes restants ont accentuÃ© la disproportion entre le pourcentage de
voix et le pourcentage de siÃ¨ges obtenus Ã  l’assemblÃ©e. GrÃ¢ce au mÃ©canisme de la
proportionnelle le PC, avec 22Â % des voix, a obtenu 35Â % des siÃ¨ges; si bien que l’on parle de
Â«Â primeÂ Â» allant au parti majoritaire. Le second mode de scrutin, quant Ã  lui, renforce d’autant
plus cette tendance, puisque le parti doit Ãªtre prÃ©sent dans le plus de circonscriptions possible.
Cependant de nombreux candidats ne se prÃ©sentent que dans une seule circonscriptionÂ ; le plus
souvent, ils manquent cruellement d’organisation.Aux prochaines Ã©lections, il est possible qu’une
partie des petites listes ne se prÃ©sente plus et que des groupes qui n’avaient pas franchi le seuil des
5Â % y arrivent par la tactique du regroupement. VoilÃ  ce qui, je crois, explique la prudence du parti
communiste dans les derniers mois: il a finalement investi le Premier Ministre proposÃ© par
B.Â Eltsine pour Ã©viter une dissolution extrÃªmement incertaine.

Quel rÃ´le vont jouer les rÃ©formateursÂ ? pourront-ils se distinguer et former un parti 
indÃ©pendantÂ ?

Les premiers rÃ©formateurs n’ont pas Ã©tÃ© capables de crÃ©er des embryons de partis politiques.
Cela tient peut-Ãªtre aussi Ã  leur idÃ©ologie qui tend Ã  donner la prioritÃ© aux transformations
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Ã©conomiques par rapport aux transformations politiques. D’autre part, un certain nombre d’entre eux
ont une image Ã©lectorale extrÃªmement nÃ©gative car ils se sont souvent alliÃ©s Ã  un ensemble
composite oÃ¹ les enjeux politiques n’Ã©taient pas clairement annoncÃ©s. Ils portent la
responsabilitÃ© des Ã©checs sans toutefois pouvoir se rÃ©clamer d’Ã©vÃ©nements qui pourraient
apparaÃ®tre comme des avancÃ©es. En Russie il n’y a plus de dÃ©bat sur des enjeux majeurs. Il n’y
a pas de ligne de dÃ©marcation entre les divers groupes sur des thÃ¨mes prÃ©cis. Une des raisons
est qu’aujourd’hui tout le monde prÃ©fÃ¨re attendre l’Ã©chÃ©ance Â«Â normaleÂ Â» des Ã©lections
plutÃ´t que de prÃ©cipiter les crises et de prendre la responsabilitÃ© d’une dÃ©stabilisation du
rÃ©gime…

Les gens ne vont-ils pas Ãªtre tentÃ©s de voter pour des personnalitÃ©s charismatiquesÂ ?

On a souvent parlÃ© de Â«Â spectacle de la dÃ©mocratieÂ Â» et on pourrait imaginer que des
personnalitÃ©s puissent servir de noyau Ã  la constitution de partis politiques. Mais ce n’est jamais
aussi simple. L’Ã©lectorat russe, depuis 1993, n’est pas un Ã©lectorat unique mais segmentÃ© entre
Communistes et DÃ©mocrates. Peut-Ãªtre le noyau d’Ã©lecteurs dÃ©mocrates rassemblera-t-il des
politiques capables d’articuler un programme? Reste Ã  savoir quelles influences a eu la crise sur le
vote de ces Ã©lecteurs qui sont plutÃ´t des jeunes diplÃ´mÃ©s habitant dans les grandes villes (et
reprÃ©sentant un Ã©lectorat socialisÃ© politiquement depuis les annÃ©es 80), ou des intellectuels
ayant fait parti de l’opposition des annÃ©es 60. Ne vont-il pas Ãªtre dÃ©Ã§us et se rÃ©fugier dans
l’abstentionnismeÂ ? Il est tÃ´t aujourd’hui pour se livrer Ã  des anticipations concernant les Ã©lections
futures.

Que pensez-vous de la popularitÃ© des hommes politiques au niveau localÂ ?

La vie politique locale est importante en Russie, mais pour un pays de cette taille, c’est normal. Le taux
de participation aux Ã©lections nationales n’est pas, de maniÃ¨re significative, infÃ©rieur Ã  celui des
Ã©lections locales. Je ne pense pas qu’on puisse affirmer qu’aujourd’hui il y ait un repli politique sur la
vie locale mÃªme s’il y a sÃ»rement un rÃ´le spÃ©cifique des rÃ©gions. L’utilisation de la popularitÃ©
du maire de Nijni-Novgorod montre que le phÃ©nomÃ¨ne du passage d’un personnage de la scÃ¨ne
locale Ã  un niveau national n’est pas impossible mais qu’il nÃ©cessite des relais nationaux dans
l’opinion.
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